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� ARCHÉOLOGIE

La montagne
sacrée du Bego

Henry de Lumley
et Annie Echasssoux

CNRS Éditions, 2011
(364 pages, 60 euros).

D ans les Alpes maritimes, une
montagne de 2872 mètres
d’altitude, le mont Bego, do-

mine plusieurs vallées. Entre 3300
et 1800ans avant notre ère, quelque
100000 pétroglyphes y ont été créés
sur des blocs et des dalles. Avec sa
collaboratrice Annie Echassoux,
Henry de Lumley fait le point sur
les recherches entreprises de-
puis 1967 dans cette zone.

Le recensement, le classement
et l’étude de ces signes gravés sont
les principaux points approfondis
dans cet ouvrage. La tradition, qui
s’est maintenue plus de 1500 ans,
consistant à inscrire des motifs sur
les roches par percussion avec
un outil de pierre, découlerait de
l’existence d’un langage symbo-
lique, sorte de protoécriture ap-
parue en même temps que le cu-
néiforme ou les hiéroglyphes.

Les auteurs proposent aussi
une grille de lecture fort complè-
te des motifs et de leur significa-
tion, ou de leur interprétation. Ain-
si, les figures thématiques de cor-
niforme, d’araire, de poignard, de

hallebarde, de motif géométrique,
de champs, d’humains ou de di-
vinités sont analysées à travers des
exemples caractéristiques, sous
forme de relevés graphiques en
noir et blanc, lisibles et très clairs.
Chaque gravure est examinée dans
un premier temps individuelle-
ment, puis dans son ensemble, car
elle peut être composée ou
construite à partir d’une figure,
dite élémentaire. De fait, les com-
positions ou les constructions se
classent soit en pictogrammes (re-
présentations d’un objet, d’un ani-
mal ou d’un personnage), soit en
idéogrammes (agencements évo-
cateurs). De plus, pictogramme
et idéogramme, selon leur asso-
ciation ou leur disposition sur la
roche, acquièrent une signification
encore différente. Afin d’étayer
leurs hypothèses, les auteurs éva-
luent aussi les sens possibles de
ces idéogrammes dans les socié-
tés contemporaines et ce, dans plu-
sieurs domaines possibles.

Nous serions donc face aux té-
moignages des préoccupations
économiques de peuples agro-
pastoraux alpins. À travers des
rites symboliques et cosmogo-
niques, dont l’acte de graver des
symboles sur les roches, ils cher-
chaient à s’assurer la protection
et l’assistance de leurs divinités.

Incontournable, cet ouvrage
est destiné aux passionnés de l’art
rupestre en particulier, et aux
fervents des mystères de l’ar-
chéologie en général. Didactique
grâce à ses nombreuses planches
et illustrations, il résume les
longues recherches menées avec
rigueur et cohérence par l’équi-
pe de spécialistes qui arpente ce
spectaculaire et gigantesque site
montagneux depuis plusieurs di-
zaines d’années.

.� Nathalie Magnardi,
Ethnologue, spécialiste 

des gravures du mont Bego

� MATHÉMATIQUES

Questions de maths
sympas

Hervé Lehning

Ixelles, 2011
(302 pages, 17,90 euros).

I l y a une prolifération actuel-
le des livres de mathéma-
tiques expliquées (le terme

jeux mathématiques serait ré-
ducteur). On peut le critiquer,
mais c’est un phénomène bien-
faisant pour qui aime les mathé-
matiques : d’abord, chaque au-
teur a son style et ses intérêts ; en-
suite, nous savons que la lecture
de ces livres entraîne dépendan-
ce et accoutumance ; enfin, à côté
des nouvelles découvertes, nous
retrouvons avec plaisir de vieux
thèmes mathématiques favoris.

Les récréations mathéma-
tiques sont aujourd’hui plus que
les petites colles arithmétiques
d’antan. Elles traitent de questions
d’expression simple qui ont des
prolongements notables dans la
compréhension de notre quoti-
dien. L’auteur de ce livre illustre
cela avec le jeu de la vie et la pro-
pagation des épidémies, les son-
dages, la surréservation des places
d’avion, l’optimisation de la sur-
face d’un tipi, la courbe de von
Koch et les fractales…

Les plus grands mathémati-
ciens, qui affectent parfois de dé-
daigner ce qu’ils disent considé-
rer comme des amusettes, sont
néanmoins friands de ces appli-
cations à la fois rationnelles et ma-
giques. André Weil, dont les tra-
vaux n’étaient pas ancrés dans le
superficiel, racontait avec bonheur
avoir collaboré avec Claude Levi-
Strauss pour résoudre un petit
problème de cousinage.

Tout en s’ancrant dans la vie
quotidienne, Hervé Lehning nous
fait passer dans un autre monde,
celui de la réflexion pure caracté-

risée par ce « dépaysement sou-
dain» chanté par Alexandre Gro-
thendieck. Le fait d’armes de
H. Lehning est de nous montrer
comment les mathématiques in-
terviennent dans des domaines
où le néophyte ne l’imaginerait ja-
mais. En contraste, les mathéma-
tiques des programmes scolaires
sont atrocement réductionnistes et
limitées. Elles ne laissent pas ima-
giner combien de prolongements
inattendus notre raison déductive
peut élaborer : les programmes
actuels sont un carcan et heureu-
sement qu’il existe des associations
comme Math en Jeans ou des livres
comme celui-ci pour montrer
l’éventail des possibles mathéma-
tiques et, peut-être, susciter des vo-
cations de scientifiques.

.� Philippe Boulanger.

� HISTOIRE DES SCIENCES

Expéditions dans 
les mers du Sud

Danielle Clode

Autrement, 2011
(381 pages, 22 euros).

C e livre s’ouvre sur la ques-
tion célèbre posée, dit-on,
par Louis XVI en route vers

l’échafaud: «A-t-on des nouvelles
de Monsieur de La Pérouse?» Cet-
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